
ÿ Elle était de même nature que celle devant laquelle vous^ 
; êtes prosternés.
5 Et son corps virginal, répandant les plus doux parfums, ; 
( fut déposé dans un tombeau.
; Mais à peine Marie eut-elle payé ce tribut à la sépulture > 
( de son Fils, que les anges réunirent son corps à son âme au V 
î nom de la puissance divine ; ils se formèrent en troupes jov- 
; euses, et les Trônes, offrant la couronne de leurs bras puis- ) 
( sants comme un char de triomphe à l’auguste Reine, l’élevé- ; 
; rent dans les airs ; son Fils vint à sa rencontre, et il l’intro- 
/ duisit dans le Ciel en fête, au chant des hymnes, aux accla- ; 

mations des légions angéliques.
; Honorez le triomphe de Marie par des actes de foi à son > 
' Assomption en corps et en âme dans le Ciel, et adorez avec i 
! elle le Dieu qui la ressuscite pour la couronner.

II. — Action de grâces
I.A BENIE RENCONTRE

Remerciez, bénissez et félicitez Jésus et Marie en ce mys­
tère : — Jésus, qui retrouve sa Mère, et peut enfin mettre 
un terme au long exil de sa vie, remplacer la pauvreté par la 
puissance, l’obscurité par la gloire, la souffrance par la béa­
titude.

Et Marie, ah ! bénissez et remerciez avec elle pour tous 
les biens qu’elle reçoit alors. — Elle revoit son Fils, elle l’em­
brasse, elle le presse sur son sein, non plus à travers les 
voiles du Sacrement, non plus parmi les obscurités de la foi 
et l’ombre du mystère, mais en personne, mais en toute 
liberté ; ses yeux voient, ses mains embrassent, ses lèvres 
baisent son Enfant, son Jésus de Bethléem et de Nazareth : 
et son âme le voit, le saisit, l’embrasse et le goûte avec une 
bien autre réalité ! Et ce Fils n’est plus assujetti à la fai­
blesse, à l’indigence, aux souffrances ; il règne, il est assis 
sur le trône de sa royauté immortelle !

La mort très sainte et très résignée de Marie nous a 
mérité des trésors de résignation et de confiance pour le 
moment redoutable de notre mort ; car Marie n’a jamais 
agi comme personne isolée et pour elle seule, mais toujours 
comme Mère universelle de tous les hommes, et pour l’inté­
rêt de tous ses enfants.

Enfin, sa maternité, bien loin de cesser, va resplendir 
dans le ciel, qui fixe dans leur maturité parfaite et met en 
œuvre dans leur plus grande puissance tous les dons de 
grâce et toutes les missions surnaturelles de la vie. Marie v

& serasera notre Mère encore, mais
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avec une bonté plus attendrie


